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Referendum. — On nous assure que le 
rérification des signatures pourile référen­
dum contre la loi électorale a entraîné la ra- 
iiation d ’un nombre spffisàrit’ povr que la 
rotation populaire ne soit glus nécessaire.
Un assez grand nombre de signatures 
iuraient été données dans des communes où 
les signataires n’étaient1 pas électeurs.
Mort aux bains — Un bien triste événe­
ment est survenu hier jeudi soir, vers cinq 
heures, aux bains de la jetée des Pàquis 
Un baigneur, Maurice Schneeberger, Ber­
nois, 20 ans, garçon d’office à la Brasserie 
de St Jean venait d’entrer <lans l’eau, lors 
que les autres baigneurs le virent tourner 
Bur lui-même et couler à fond Le gardien 
des bains, arriva immédiatement, mais ce fut 
un cadavre qu’il sortit de l’eau.
M. Blavignac, directeur des Bains, fit 
appeler M. le Docteur Vessel, qui attribua 
la mort à une congestion. M. le commissaire 
de police Marquand a procédé aux constata­
tions d’usage.
Dans la soirée, le cadavre a été transporté 
chez M. Schneeberger, coiffeur place Mont­
brillant-, oncle du jeune homme..
La mère qui habite St-Imier a été mise 
au courant du triste événement. Le jeune 
tomm e était, paraît-il, d’une santé délicate.
Nouvelles judiciaires. — Le 30 mai der­
nier, dans la soirée, un vol était commis à  fa 
pension Picard, place de la Métropole : un 
individu resté inconnu avait dérobé une 
sacoche renfermant divers bijoux et 500 frs< 
en billets de banque. On a supposé que le vol 
^pouvait avoir été commis par Braun, le ra t 
d’hôtel. - - . ; ' - : ; -
Braun a été interrogé à ce sujet hier après- 
midi par M. le substitut Balüard. Il a nié 
et prétend que le 30 mai, il se trouvait à In ­
terlaken. On va se renseignei. D’autre part, 
les témoins cités n’ont pas reconnu Braun.
■ Relaxé. — M. le commissaire de police 
Rattaly a libéré hier au soir l’ouvrier ramo­
neur S. arrêté sous l’inculpation de vol d’une 
bague. Ce bijou ayant été restitué, la plain­
te a été retirée. 1 - rï-v
Concours de Musique. — Lé Comité pour 
la décoration du Bd. St. Georges, de la place 
du Cirque à l’avenue des Abattoirs et de la 
rue des Savoises est composé comme suit, 
président, C. Desboeuf; vice-président, 
M. Delarottaz; trésoriers : E. Curtenaz et 
L. Court; secrétaire, Gûÿoü. Membres ad­
joints, J . Vaglio, J . BouigiàscavA. Foi-el, F .' 
Jacquet, C. Julini-. J’..Æfiwahlèn, L.Collomb,. 
J. Daffon, A. Lacraz, L. Berthoud, E. Bénold, 
V.Barberô. *.
L’assemblée- gênêïale aura lieü le samedi
24 courant à 9 heures précices chez Curtenaz 
Café, Bld. Saint-Georges 60.’ ■ ’ . '■ ... " , 
M. les Commissàiréaspnt instamment priés 
de consulter auprès du Secrétariat' général 
(Bâtiment électoral) .ou de M. Muraour, rue 
de Lausannè 72, la liste dés personnes, cafe­
tiers, restaurateurs etc... disposés a fournir 
les repas aux sociétés participantès.
Fête du 1er Août. — Le Comité de l’As­
sociation des Intérêts de Genève nous- in-1 
forme qu’il organise, comme chaque année, 
pour le dimanche 1er août, en commémo­
ration de la fondation de la  .Confédération 
suisse en 1291, une promenade-cohcert sur 
le Petit-Lac. " - - .
Autour d’un grand peintre de notre temps.—
M. William Vogt vient de publier sous ce 
titre (chez Atar) Une brochure 'alertement 
écrite, joliment; imprimée, à la-couverture- 
du goût le meilleur* parce qu'elle est- très 
simple. ,v
Le grand peintre de .51. W. , Vogt . pst 
Ferdipand Hodler.; L’auteur,, eniyjromie! .le, 
grand artiste d’ombre et de lumière, le tout 
est très intéressant à lire. ^
Faucille et Mont-Blanc, — Mardi 4 evait 
avoir lieu à'Gêiàëve unè^réunion dte parle­
mentaire.-- français partisans (in-projet de la 
Faucille, ,av^i,.percemeiit. di* MontrBlano* 
La crise ministérielle’ française fait àjoürhër 
cette conférence. M p  il est très probable 
qü’elle aura Eèu dans la' première quinzaine 
du mois d’août. . .. .. ^4
Aux Ambassadeurs. — Ce soir aux Ambas­
sadeurs, pour , la première fois à Genève, 
débuts de Jean Flor, le célèbre téùorino, 
pensionnaire de Parisiana .et des Folies-Ber-. 
gères de Paris,, depuis oinq ans; Je.an jFlor 
interprétera ses toutes dernières créations. 
Débuts également des Olms e t  Oarbeth 
deux jongleurs extraordinairement comiques 
et enfin des Adagios, excentriques musicaux 
aux (rues inédits. • i" • •--•• • - "• 
Mais ce qui,- en dehors de ce programme 
de premier choix, attire une foule nombreuse, 
chaque soir aux Ambassadeurs, c’est l’ex- 
quiae fraîcheur que donnent à  notre-coquet 
music-Hall plainpaliataip, les deux ouver­
tures que la Direction a fait pratiquer de 
chaque côté de l’établissement. Comme pro­
chain et sensationnel début, on nous annonce 
le fameux imitateur Robert Bertin.
Société de tir du-bataillon 13. Dimanche 
25, au Stand de Plan-les-Ouates, de 7 heu­
res du matin à midi et de 2 heures à 6. Tous 
les citoyens suisses, incorporés ou.non, dès 
l’âge de 17 ans, sont cordialement a • venir 
faire ce jour-lè- lsur. tir militaire,,'Belle primo.
■ consistant en 6 petites cuillers à café .dans 
un écrin gravé aux armes de la société;
A>) <y t? v' ü ' & i
Autour d’,Uül concoure. — Le Genève-Mon- 
dain avait ouvert un cbpCoürs sur Ceftë qües- 
; tion : »Comment retenir les étraiigerâ à Genè 
ve. » Il a  reçu 402 -i-éppnsesi. E u yoioi .nine 
prise au hasard :
S’engager en bon genevois, à coürber davan­
tage l’échine devant tout sujet de» Edouard, 
des Guillaume ou des Nicolas qui consentira 
à venir écraser quelques indigèhes avec ses 
pneus. ■ • « •- -- ~  —
Obtenir des hôteliers un billet de logement- 
gratuit pour tout étranger qui daignera 
venir secouer sur les genevois la poussière
de ses souliers/ ' - .......  ' •
. Un Genevois humilié et hon­
} • ■ -> leux.
victime avait perdu une grande quantité 
de sang et ressentait des douleurs internes.
D ’autre part, les yeux ont souffert, e t la 
vue s’est affaiblie et la mémoire également. 
La guérison cependant suit son cours.
i— A Gaillard, la fillette de M. Christin; 
âgée de 4 ans à peine, travèrsait étourdimen? 
la route lorsque arrivait à bicyclette un gar­
çon boulanger. Malgré les efforts de ce der­
nier, l’accident se produisit fatalement et 
la malheureuse enfant fut relevée avec la 
cuisse brisée.
— Mardi matin, vers neuf heures, M. Jo ­
seph David, homme d’équipe à Bellegarde, 
à été victime d’un accident qui aurait pu 
être bien grave.
Il revenait avec une locomotive de con­
duire un vagon de bestiaux au quai P. V., 
lorsque voulant rattraper la locomotive qui 
s’était remise en marche, au moment do 
mettre le pied sur le marche-pied, il gliBsa, 
e t le marche-pied lui fit à  la jambe gauche, 
au-dessus du genou, une profonde entaille.
M. le Docteur Hotellier lui a prodigué ses 
soins, et lui a prescrit un repos d’au moins 
dix jours. . - -
EDITIONS OE LA VEILLE
C O R R ESPO N D A N C E
, Echos du Cortcgo historique
-rSîsfiïf*-. Genève, 22 juillet. Ckem -5 
Monsieur le Rédacteur, 
D’après le programme officiel le grand 
Cortège devait passer par la rue dü Rhône 
entre la place du Lac et la place Longemalle. 
Des fenêtres avaient été louées. I l a  passé par 
le grand Quai. Moi et ma famille nous avons 
été parmi les victimes de ce grand manque 
au public.
Je  suis surpris que personne n’ait réclamé, 
(que je sache) à ce sujet.
• - Agréez eto.
William Th. B. Callander
Chemin Sautter 5, Genève.
Chronique régionale
Accidents. — Avec l’affluence de cyclistes 
sur le* routes, les accidents se renouvellent 
plus fréquemment.
M. Chalut, restaurateur à Gaillard, revenait 
de Saint-Julien à bicyclette, lorsque à la 
descente • e Sierne, voulant fuir devant l’o­
rage qui menaçait, il dérapa e t v int s’abattre 
lur la chaussée avec une telle violence qu’il 
y resta évanoui. C’est là sous la pluie qui 
faisait rage que le trouvèrent deux doua­
niers qui le transportèrent au Café Besson 
où il reçut les premiers soins. Chalut fut en­
suite reconduit à son domicile. Le choo avait 
été si violent que, sanB blessures apparentes, 
sauf quelques égratiguures à la tempe, la
C in q u iè m e  é d it io n  d ’h ie r  
Chronique locale
Malaise subit. — Hier après-midi M. Alexis 
Chalansonnex âgé de 70 ans, s’est affaissé 
à l’entrée du pont de la Coulouvrenière, 
en proie à un malaise subit.
Le vieillard a été conduit à la Policlinique, 
puis à l’Hôpital cantonal. .
Collision. — Une collision s'est produite 
mercredi soir,, place B.el-Air, entre un moto­
cycliste numéro 8868, e t un cycliste M.- 
Rodolphe Schmidt. L’enveloppe de la bicy­
clette a été détériorée par le choc.
Chronique, du feu. — Un commencement 
d’incendie s’est déclaré mercredi soir, vers 
huit heures, chez M. J . Gavoldelli, domicilié, 
chemin Chandieu, numéro 140. Le feu qui 
avait pris naissance entre le plafond de la 
cuisine et le plancher d’une chambre de 
l’étage supérieur a été éteint au moyen de 
quelques baquets -d’eau. - '
Mesdames, attention ! Hier, mercredi 
après-midi, au moment ou Mme Delafontaine, 
sage femme, sortait de l’allée numéro 10, 
rué du Prince, un individu jéune encore se 
-précipita, sur elle'en çherçhant à  s’emparer 
de son réticule qu’elle tenait à là main.
■ Mme D. appela au secours et l’individu 
filà sans demanderson resté. Son ‘Signalement 
a .été donné à la police.
Natation. — ‘En vue de-sa participation 
au concours de natation qui aura lieu les
8 et 9 août à 'Nantua, la section de natation 
de l’Amical F. C.-convie ses membres en 
un entraînement général pour le dimanche 
25, à 9 heures du  matin aux bains des Brises­
lames.
L’entraînement comprendra toutes les 
épreuves prévues par les organisateurs 
des concours'et fêtes dé Nantua, soit : courses 
de vitesse, relais; plongeons, water-polo et 
course de fondé (traversée du Lac ). : -
Les personnes, qui désireraient accompa­
gner les nageurs les 8-efe 9 août a  Nantua; sont 
priées d’en faire la demande au président 
de'ja^ecjicuv Brasserie Lecömtö, Ghantepon- 
Tét’ 5j qui lëiir fournira tous'les renseigne­
ments nécessaires.1
Election pastorale à Saint-Gervais. —  On
ncrtis informe que, sur la demande qui vient 
de lui être adressée par un groupe -de-parois- 
sfonà'dte SaintiGervais,: M. le pasteur Jules 
Weber, chapelain de i’Hôpital :oaûton£l,-.& 
posé sa candidature au poste que M. le pas- 
■t#àï Gifillot laisse''Vacant dans « oette . pa­
roisse. ; ...
Mr WSber, dans sa réponse, où il expose 
‘lés principes-évangéliques de son ministère,, 
‘ëtffëh'd rèSter indépendant de tout parti 
ecèlésiastiqüe. Cette réponse est une profes­
sion de foi, simple et sincère, d’une haute 
élévation de pensée, qui fait le plus grand 
honneur, à son auteur. - , . r ,
---O-T— f
Un autre excellent candidat, c’est M. le 
pasteur Denkinger, actuellement en charge 
-à Céligny.: .
- Laconncx. -—- ».Les -dimanche et lundi 
25 et 20 juillet prochains, aura lieu la fête 
communale de Laconnex. Il y aura comme 
chaque année, .attractions diverses, bal 
donné par la jeunesse dans la salle de l’école, 
et grand tir à prix donné par la société 
do tir. Un train reconduira vers 11 h. le 
dimanche sôir, les danseurs et danseuses 
de la ville. Voilà un but de promenade tout 
indiqué pour les amateurs de «râteaux aux 
cerises,- » • - - • .--••• -  .
.Fête communale des eaux-vives. — Les
lots suivants do la tombola de la carte pos­
tale officielle n’ont pas encore, .réclamés 
à la Mairie. ..-. ; . u . . . - J 
, Nos 3794, gagnant fr. 50; 2061, fr. 30; 
1758, fr. 20; et 3564, 9704, 1170, 6039, 97, 
8Ö51, 9053, ,9996 gagnant. chacun fr... 5.
. Il reste en. outre à la Mairie quelques prix 
dju tir^au canon. Avis aux gagnante.
Nouvelles judiciaires. —  Tribunal de 
Police. — Audience du jeudi 22 juillet. Pré­
sidence de M.' le juge Vogt. - 
v«Le- nommé H. a quitté un peu précipitam­
ment le café Piazzale, rue Sismondi on ou­
bliant de payer ses' consommations.; Cet. ou-, 
bli vaut au prévenu deux jours- de -prison.
.Pendant la jê te -û  bien, réussie de di­
manche dernier aux Acacias, MJ Vincent B.' 
ä menacé de mort, M. Giraud, cafetier du 
Grand-Bureau. Le prévenu est un bon tra­
vailleur, pas méchant paraît-il. Le jiige se 
montre clément à son égard, en le condam­
nant à un jour de prison avec sursis pendant 
deux ans et 15 fr.; d’amende. . .
__ Xavier B. est condamné à dix francs
d’amende pour ivresse et scandale; son ami 
André R, à trois jours de prison pour ivresse 
et empêchement à une arrestation., ■
. — M. William G. a été déclaré én contra: 
yention pour trois motifs;"excès de vitesse, 
défaut de plaque de police à l’avant de la 
machine, et défaut de photographie sur le 
permis. ■ Chaque motif vaut à l’automobi­
liste 25 fr. d ’amende, soit au total 75 fr. 
(par défaut). .
— Un brave charretier, M. G., s’était en­
dormi dans un tombereau, pendant que le 
cheval continuait sa route. Le juge condamne 
M. G. à  deux francs d’amende. Voilà un 
somme lissez élevée. • - —
—o— .
Le banquier et le couvreur — Histoire 
Vÿaie. Un couvreur occupé sur le toit d’une 
maison du Bourg de Four à uno bricole 
(petite réparation) laissa tomber un peu de 
mortier dans l’espace. M. X., commis-ban­
quier, qui reçut sur l’épaule droite une très 
minime quantité de cette substance; peu dan­
gereuse, prta plainte e t l’ouvrier s’expli­
quer ce matin devant le tribunal.
« M. le Juge, je regrette bien ce qui est 
arrivé, mais le mortier ce n’est pas sale et 
ça sèche très vite. J ’avais mis les barres 
« Ne passez pas là ». M. X. a  passé quand 
même; si ç’avait été un ouvrier, on l’aurait 
mis en contravention. E t c’est moi qui étais 
sur le toit, que l’on a poursuivi. Ce ii’est 
pourtant pas juste. ».
M. le Juge de répondre _
— Je ne puis vous suivfe sur es terrain, 
mais je vous libère.
Société de crémation. — L’assemblée géné­
rale aura lieu le vendredi 23 juillet, à 5 h. du 
soir, au local de la Société genevoise des Amis 
de l’instruction, 6, rue liartholoni. .
Arrestation. — La police a procédé à l’ar­
restation d’un nommé D., pour vol à l’entô- 
lage d’Une somme d© 35 francs. Elle a ,été  
écrouée à la prison de Saint-Antoine. La 
victime de ce vol, M. K ., domicilié à Vernier, 
a déposé une plainte.
Probité. — On apportait hier soir à notre 
imprimerie l’annonce suivante : « Perdu un 
sac à main, rond, en paille, orné de pierres 
bleues, contenant une certaine somme. Le 
rapporter, Hôtel Métropole. Bonne récom­
pense. » Ce petit sac à main,'qui avait été perdu 
dans l’après midi par M. le Dr Sidnaz de 
Paris, do passage à Genève, contenait une 
somme de 5.400 frs Cette forte somme fut 
trouvée près du Pare des Eaux-Vives par 
plusieurs jeunes gens qui s’empressèrent de 
remettre leur trouvaille à la Police.
M. S. a remis 300 frs de récompense aux 
braves jeunes gens.
Goudronnage. — On profite des fortes 
chaleurs pour goudronner la place Neuveet 
le Rond-Point de Plainpalais. Le travail a 
commencé ce matin.
Nouvelle station. — La coquette station 
des tramways de la place Bel-Air est presque 
terminée. Les marchandes de journaux et 
de fruits vont s’y installer prochainement.
Démolition. — La démolition de la con­
tinuation de la nouvelle poste du Stand a- 
vanee à grands pas. Il ne restait debout, ce 
matin, qu’un pan de mur..
Chiens primés — M. F. Dufaux, à Genève, 
a  obtenu plusieurs prix à l’exposition canine 
d’Aix-les-Bains. Dans la classe 242, Saint- 
Bernard à poil long, un premier prix à Ali 
Balèxert; classe 245, mâles à poil long, deu­
xième prix, au même; classe 246, Saint- 
Bernard, femelles, deuxième prix à Aline.
La peur d’une arrestation. — Vers la fin 
du mois de juin dernier, la Direction des 
postes, .prenait la décision de mettre à  pied 
un surnuméraire employé depuis cinq mois 
environ, Albert Bolay, âgé de 26 ans, né à 
Genollier, canton de Vaud. Ce dernier avait 
détourné une lettre adressée à un habitant 
de la haute-Ville. La Direction, déposa en mê­
me temps une plainte au juge d’instruction.
Depuis son renvoi de la poste, Albert B, 
trouva un èmploi chez M. Paviet sellier, dont 
l’atelier est situé à l’extrémité de la rue de 
la Croix-Rouge. Un troisième emploi fut 
offert à Albert B, à  l’Athénée pour le net­
toyage . des parquets en vue des fêtes du 
Jubilé.
C’est dans cette dernière place qu’il reçut 
le 23 juin dernier une convocation pour le 
juge d’instruction. Une peur terrible s’em­
para de l’infidèle postier. Il se rendit.auprès 
de sa mère où. il .habitait, rue Daniel-Colla- 
don, 3. Mme B occupe les fonctions de con­
cierge de-cette maison .depuis 20 ans. C’est 
une honnête femme. Très pâle, Albert B. 
fit un paquetavec du linge et d’autres,objets, 
puis déclara à sa mère qu’il- sc rendait au 
cabinet du juge d’instruction.
' T ? *,/ — O— •
L'angoisse d'une mère. — Depuis ce mo­
ment, Albert B. ne revint pas à la maison. 
Les recherches commencèrent, on répondit 
à l’instruction, que le postier ne s’était pas 
présenté le matin de la convocation.
Quelques jours après, Albert B, était mis 
sous mandat d’amener. Les semaines s’é­
coulèrent et toujours-pas de nouvelles. L’an­
goisse de Mme B, faisait, peine, à voir: l’ab­
sence de son fils laissait le champ libre à 
toutes les suppositions. ...-» ; ï ;  ^
' 1 -. .V — O-»; ‘; : ■ : yj ; !«*
Unë retraité originale. —  On So plaignait 
depuis quelques temps déjà, que de i nom­
breux vols de Vin et de victuailles se com* 
mettaient, dans l’immeublé No 3, rue' Da- 
niel-Colladôn. Là concierge Mme B. très 
inquiète prévint la police; A ce moment l’i ­
dée lui vint que sa fils était-peut-être l’au­
teur de ces petits larcins. Samedi dernier, 
vers 9  heures du soir, MUer Rerthet, domes­
tique chez M.'"Briquet, rèrilàrqua ùn; indivis 
du dans les escaliers de la maison. La gen­
darmerie prévenue fit des recherches, mais 
•ans résultat. ......
Un nouveau vol était signalé quelques 
jours plus tard; on avait volé une provision 
de viande cuite et des œufs, le tout placé dans 
le garde-manger de M. Briquet, locataire au 
troisième étage.
La concierge se décida alors à écrire à tous 
les locataires actuellement à la campagne, 
pour qu’ils Viennent constater si t«ut était 
en ordre dans leurs appartements. '•* .­
Un locataire du troisième M. B. envoya 
sa domestique M o  Mathès à son jardinier 
M. Lavergnat. Cela se passait hier mercredi 
vers six heures du soir.
q  r '
Arrestation mouvementée. — En ouvrant 
la porte de l'appartement, de ses .maîtres, 
Mlle Mathès, remarqua un désordre signi­
ficatif dans la cuisine. Elle referma alors 
vivement la porte à  clef. Le gendarme Bu- 
chillier du poste de l’Observatoire, arriva 
peu après et en compagnie du jardinier La­
vergnat pénétra dans l’appartement..........
Dans le fond, vers le salon, un individu 
était caché. Us s’approchèr nt, mais au même 
moiI?ent, Albert B., car c’é tait lui, saisit un 
revolver d’ordonnance placé à côté de lui 
et leva le bras. Le gendarme Buchillier, lui 
saisit aussitôt le poignet. A ce moment la 
gâchette dé l’arme frappa le plancher et une 
détonation se fit entendre. La balle alla se 
perdre daûs un volet, fout en sifflant aux 
.oreilles du gendarme. Le brigadier Dufresne 
et le gendarme Ramel, arrivèrent ensuite et 
B. fut conduit au violon du Palais ,do Jus­
tice. Il a déclaré aux commissaires de police, 
Rattaly et Marquand qu’il s’était caché dans 
la maison de peur d’une arrestation pour 
l’affaire de la Poste. Du reste, il était déci­
dé à se tuer au moment où l’on aurait décou­
vert sa retraite. Dans deux lettres retrou­
vées sur lui, adressées à sa mère, B. déola- 
reit vouloir se donner la mort. Albert B, est 
Sergent-major du  bataillon .13,
Son séjour dans la maison. — Voici main­
tenant quelques tjétails sur le séjour de B, 
dans la maison.
Il coucha tout d’abord dans la chambre 
de repassage située dans les combles. Il s’é­
ta it emparé de plusieurs.matelas.laissés dans 
une mansarde. La nuit -il redescendait dans 
les caves, râflait les bouteilles dë vin, fruits,' 
malaga etc; ensuite il pénétrait chez les lo­
cataires absent« d’une manière ou d’une 
autre pour se pourvoir de victuailles.
Depuis dimanche dernier, alors qu’il se 
sentait traqué par les locataires, il eideva 
quatre planches au plancher d’une petite 
pièce attenante à la chambre de repassage; 
avec son sabre militaire,, il creva le plafond. 
Une fois l’ouverture as3pz grande, il descen­
dit dans l’appartement de dessous chez M. 
B. acuellemont à la  campagne. '
Il trouva alors un dressoir bien garni de 
confitures, vins etc. Il- vécut le mieux du 
monde jusqu’à l’arrivée de la bonne de M. 
B. et ensuite de la Police, qui mirent fin 
à  sa singulière existence. Aux dires de tout 
le monde, Albert B. ne jouit pas entièrement 
de ses facultés mentales.
Grave accident. — Un grave accident 
*est survenu ce matin à 10 h,,près do Cé- 
ligny. Un oamion attolé d’un cheval couduit 
par M. Lapalud, employé chez M. Schæ- 
fer, entrepreneur à Montbrillant, arrivait à 
l’intersection des routes de Founex et de 
Valrénchcs lorsque, par suite d’un brusque 
mouvement le. camion tourna. M. Lapalud 
fut projeté sous le cheval. Il fut gravement 
blessé à la tête et eut plusieurs côtes enfon­
cées. On l’a transporté sur un brancard en 
gare d’où par le train de 11 h. 19 il a été 
dirigé sur Genève.
Renversée. — Une bicyclist#, Mme Clara 
Bernard,’a  été heurtée près de CiHimbtry 
par une duto conduite par M. M. J. Gangloff. 
Dégâts purement matériels.
Vol.—  Un nommé-S. a  été arrêté,^et 
après midi pour vol d’une, bague or. II. est 
également soupçonné d’avoir volé ua bracelet 
de 250 fr: Il nie pour l’instant. -.; ■*'+• , 0
Retour à Salnt-Paùl. — Vincent, l’un' dés 
assassins présumés du père Deshusses, a 
été extrait ce matin- de la prison de Saiôt- 
Antoine par l’inspecteur principal Gorinard' 
de la sûreté de Lyon, e t l’inspecteur Bër- 
chère et conduit en voitur.e a  la gare de 
Comavin d’où il est' parti par l’express de 
midi 45; Ce soir déjà il sérà en csllula à ia 
prison de Saint-Paül à Lyon. 1 ‘ •. • Xy ■ ' . .• ' W- • V
Nécrologie. — La colonie italienne de Ge­
nève vient de faire une grande perte à la suite 
du d'cès de M. Roeh Zoppino, ancien entre­
preneur, personnalité extrêmement - inté­
ressante à plus d’un point de vue.
Rocli Zoppino était originaire de Sostegno 
(province de Novare) efc vint à Genève très 
jeune, vers 1848. Il était-lé plus jeune des 
frères Zoppino qui fondèrent l'importante 
maison d’entreprise de' bâtiment il y a  plus 
d’un demi-siècle. Il dtUdià lé dessin à  Genève 
et so perfectionna dans l’a1 décoration à Paris. 
Doüé d’une grande faeulté de travail, il donna 
à sa maison un grand développement et 
prenait une part astivè 'au mouvement de 
construction qui a caractérisé les affaires im­
mobilières pendant cës 15 dernières années. 
D’un commerce agréable, il s’occupait, acti­
vement, non seulement de la colonie italienne 
dont il fut un des soutiens, mais il prenait 
une part active à toutes les manifestations 
genevoises. Excéllent tireur, il était un assidu 
de la société de l’Arquebuse et de nos tirs 
fédéraux. L’âge seul lui fit laisser la carabine.
La colonie italienne doht il fut le président 
en 1896 lui est redevable du développement 
do plusieurs de ses organes : école, société 
philanthropique, société nationale dont il fut 
un des fondateurs. L’exercice de la bienfai­
sance surtout lui fut particulièrement Cher, 
et plus d’un do se compatriotes regrettera 
sa disparition.
Le gouvernement italien lui conféra en 
1896 la croix de Chevalièr de la Couronne d’I ­
talie. ’
C’est un homme „de bien qui s’en va. Resté 
toujours bon Italien, il fut- un constant et 
fervent ami de notrepaysu ‘ /  ^
M. Roch Zoppino était un catholique fer­
vent, militant même., J1 eut le grand mérite 
de ne jamais mettre sop . drapeau dans sa 
poche, C’est à  lui^en trè^ gratide partie, què 
ses coreligiOnnaires'sont redevables du rachat 
de l’église cathplique:romaine de Sàiht-Jo- 
seph, mise en vente àujt,enchères il y  â  Une 
quinzaine d’années, plus tard de ses
deniers la construction 'de 1 église italienne 
de Sainte-Ma.rgU^ifÆ.W.x Èàux-Vives ét fut 
membre fondateur de la chorale.mixte de : 
cette église. - , v ... r . -
Sociétés de tir. — Dimanche 25 de 8 hpixrés 
à; midi'-et de 1 t .  ét demie à 6 h., dernier tir 
militaire des ' Carabiniers de JusSy. Nous' 
rappelons les avantagés offerts pat ta. So­
ciété. Pas de cotisation ni de droit d’entrée. 
P lat artistique délivré à  tout joueur sorti 
à deux exercices du tîr obligatoire. Mention' 
honorable si l’on est sorti en trente car­
touches. Participation ' au tir d’automne 
avec mêmes avantages que les sociétés eux- 
mêmes. Dès l’âge dé- 17 ans (xiut.citoyen 
suisse peut ' exécuter lé;‘ tit  'toilita.irè ’ aux 
mêmes conditions et avantages qub'lëà mi­
liciens eux-mêmes.; Cible , libre dite' d’essai 
à répartition!: la passe dë dix coups,,f^.0,30;.
Colonie française. — lia fête ehantpêtre 
des Conscrits français classe 1908- n'ayant, 
pu ; avoir lieu par suite du mauvais iteMps; 
aura.iieu le'dimanche’25 Courant campagne 
Dominighétti Petit-Soconnex. I t  -ÿi aura 
grand bal conduit par TUnion. Musicale de 
Cesâra et nbriibreux jeux Soit : Marin; Ton­
neau, Fléchettes ét roue de Bonne-Fortuné 
avec de beaux prix espèces et nature; L'entrée 
de la campagne sera libre. «* ' '>!i< '■ ■*».:
• ' N o u v e l l e * ' “  . '
L- Auto-Sport .rappéllij' le«' nome (fes ; g 
gnants du tour du làc( professionnels) 1879, 
E. Métrai, 1ÖT) 41 m'.;., 1880, j."Grandjéan, 
I 8ÔIÎ Théo. Mottaz, 9 h .: 22. 
1882, pas couru. 1883, Pàûl Bruel, 8 h. .54 m. 
1884, Paul Bruel, 8 h. 04 m.; 1885,'Millier,
9 h. 26 m.; 1886, G. Parent, 9 h. 40 mV;1887, 
Louis Masi, 8 h. 25 m.’; 1888, pas couru[ 
1889, pas coüru; 1890, pas couru; 189Î, Louis 
Masi, 6 h. 26 m. M s.; 1892, Louis MàÉi, 6 h;' 
50 min. 26 secôn. ; 'I893, Arn, BozinO’,’ 6 h. 9 ; 
1894; Georges Roesch, 6 h. 45 m. 30 s.; 1895, 
Jacques Goncèt, 5 h. 52 m.; 1890, Jaéques 
Goncet, 5 h. 48 m. ÎS^?, Arnold Bofeiifo;-5 h. 
19. m. 10 s. 1898, Charles Càlamë, 5 'hv30 m. 
48 s.; 1899, H. Perrolaz, 5 Ti. 21tn ."50 s;,- 
1900, Aug. Marforio, 5 h- 7 m. 39'è. 215.; 
1-901, Louis Rossi, 4 h. 59 m. 32 s. 413; M 902, 
Aug. Marforio, 5 h. 18 m. 0 s. 115.1903, Eug.’ 
Maurer,5 h. 31 m ..51 s.; 1904, H. Perrollaz,; 
5-h., 30 m. 12 s. ; 1905, J. Mora, 5 hl 39 m. 25 s. 
115.:; 1906, M. Lequatre, 5 h. 26 m. 7 s.;
1907, Henri Rheinwald, 5 h. 24 m. 59 s. 315.;
1908, Gaugler, 5 h. 52 m. : ■
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Les feuilles de présence. —  Paris 22 juillet.— 
Les feuilles de présence, déjà coupable de 
bien des choses et notamment, disent quelques 
uns, de la chute du ministère, ont commis 
aujourd’hui une grave impolitesse envers 
un certain nombre de députés. La séance ou­
verte à 2 heures était levée à deux heures 
quinze. . -' : - ■ - . . . .
Aux. mêmes heures, les feuilles de présence 
étaient déposées puis retirées. Beaucoup de 
députés qui ne croyaient pas que la séance 
sera t  si courte, arrivèrent à deux heures 
seize, dix-sept et plus tard, mais il consta­
tèrent la levée de la séance et la disparition 
des feuilles. En conséquence ils ne purent 
signer et s’en retournèrent un peu plus mé­
content de leur nouvelle institution.
Chez les radicaux -7* Paris, 22. — 
Le comité exécutif du parti radical s’est 
réim i'hier soir à  Son siège social, 9 rue de 
Valois, sous la présidence de M. Lafferre.
A une question d’un membre du comité, 
M. Bureau, _ qui demande des explications 
sur la situation politique, M; Lafferre répond 
tout d’abord : « Je  ne vous apprendrai rien 
que vous ne sachiez déjà par les journaux;il 
derait inutile de m’étendre dans des consi- 
sérations générales. Contentons-nous d’en­
registrer l’événement ét félicitons-nous qu’il 
n’y ait aucune division au comité, d 
P uis M. Lafferre fournit des indications 
sur la séanoe de mardi e t il oonclut : « M. 
Clemenceau s’est jeté sur le fer qu’on lui 
tendait. » - -
M. J. L. Bonnet*-vice-président du comité, 
a pris ensuite la parole et exposé la situation 
créée par la chute du ministère.
« Le parti radical, a-t-il dit, doit demeu­
rer uni. Quant à la tâche du nouveau minis­
tère, ce sera de guider-, l’action de tous les 
républicains de gauche vers le vote des ré­
formes inscrites au .programme parlemen­
taire dès le début de la législature. »
Des observations sont ensuite échangées 
sur la politique générale par MM. Lafferre 
et Trouin, députés; Lcmoine, Ferrari,.Salles 
R. de Jouyenel.
M". Desvaux, conseiller municipal du 19me 
arrondissement, voùdrait- qu’on précisât le 
sens de ces mots : « politique nettement ré­
publicaine ». Une longue discussion s’en­
gage à cé'propos; mais elle êe poursuit con­
fusément, de- telle sorte que la clôtüre des 
débats est prononcée, avant que M. Des­
vaux ait obtenu satisfaction. . . .
M. J : ,L. Bonnet propose à l’assemblée 
l’ordre du- jour suivant : '
«■ Lè comité exécutif du  parti radical et 
radioal-soçialiste est d’avis que l’union s’im­
pose à tous les républicains de gauche, con­
tre l’adversaire de droite, e t que le nouveau 
cabinet doit seconder avec énergie leur action 
commune, pour le vote des réformes démo­
cratiques. »
Cet ordre du jour est adopté à l’unanimité. 
Le comité avait pris, avant cette discus­
sion, des sanctions contre des membrès du 
parti radical et radical-socialiste, incriminés 
aù sujet des élections d’Abbeville et de Ville- 
francho1- -• ■ ' '  -'•* ' >w- >
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La question, des e'gUses. —• m. Marc Hçjridier 
notaire, a adressé la lettre suivante au 
Conseil d’E tat. y ;-A •
Chêne-Bourg le 22 juiBet ï909.
. . -A Monsieur le Président et Messieurs 
les membres du Conseil d’E ta t
■ de la Répiiblique et Cantop de 
Genève.
Messieurs,
Nous avons ou l’honneur de recevoir votre 
missive du 29 juin dernier, sous la signature 
de M. le président du Conseil d’E ta t e t du 
Chancelier, nous informant; sur notré rechar­
ge,« que le Conseil d’E ta t ne s’est pas encore 
prononcé, sur la délibération du ConseiL 
municipal do Chêne-Bourg, du ' 19 mai 
relative à un remboursement de fr. 20.000 
en faveur d’une société du culte catholique 
romain, inexistante. » " . • ■ a-
Cet atermoiement ne peut se conqilier 
avec les art. 1 et 5 de: la loi constitutionnelle 
du 12 -janvier-1895, fixant, art.. 1, ,-qiie le 
référendum ne peut être demandé que dans 
le délai de 15 jours à partir de la délibération; 
et, art. 5, que le Conseil d’E ta t n’approuve 
les délibérations qu’après les délais référcn 
daires, toutefois qu’il ànnute immédiatement 
(c’est à dire, avant codélai de 15 jours,) 
les délibérations qui sont contraires a,ux lois, 
En dehors de cette annulation d’office 
éventuelle, le Conseil î d ’Etat, se trouvait 
en outre nanti d’une demande d ’annulation, 
signée par 51 électeurs* dont, le refus éventuel 
était de nature, à provoquer ou non, lo 
référentjum, dont- actuellement, le Conseil 
d’E tat, ne pourrait plus approuver, valable­
ment; une délibération,|qui, par atermoiement 
ment contraire au texte constitutionnel, 
s’est trouvée soustraite à  la possibilité de 
l’exercice du référendum.
Dans ces conditions, nous, venons consta­
ter auprès do votre autorité, et publiquement, 
que les délibération sus-indiquée n’a pas été 
approuvée par lo Conseil d’Etat, que cette 
approbation ne peut plus, intervenir, et 
qu’ainsi, cette délibération du Conseil muni­
cipal do Chêne Bourg, portant garantie de 
fr. 20.000 e t demeure de nul effet, et 
qu’elle no saurait obliger financièrement, 
én rien, ni la. commune, ni les contribuables 
do Chêne-Bourg. . - .. ..........  .
Veuillez agréer, etc.. . . .
Au nom des 51 signataires de la pétition..
Marc Héridier, ancien conseiller d’Etat.
f  ; ' Chronique locale
Lé temps qu’il fait; !— Une vaste &qne de 
basse pression couvre la moitié nord de l’Eu­
rope; le minimum-barométrique qui se trou­
vait hier ;près des îles Feroe s’est avancé 
sur la Norvège (Christiansund 746 mm.); 
un autre persiste sur la mer Blanche. Les 
fortes pressions s’étendent sur l’Atlantique 
de la'péninsule Ibérique jusqu’au delà des 
Açoree (Horta 77.1mm,)- ■ t>; v-,.
■ Les pluies tombent sur les îles Britanniques 
les Pays-Bas -et lefi;côtes de la,Baltique. En 
France, le temps est resté beau. ■
■r;L e ; thermomètre*.marquait hier matin ;
à Vardœ, 15,« à  Cherbourg, 17° .à Paris et 
à Clermant, 20p à Toulouse, 24, à Palèrme.
En Suisse beau temps, avec température, 
élevée; > .-.1: ;■ . - . .. > ; -..
A Genève, ce matin, ciel bleu. Tempéra- 
.tare en hausse : à  IL heures 24. , .,, 
Tour de France. — Variai les" coureurs 
inscrits au tour de France se. trouvent deux- 
Suisses : Perrucca, de Genève, et Boillat, de 
La Chaux-de-Fonds, ■ Ce dernier semble de­
voir tetiir bon jusqu’au bout de cette ter­
rible éprèuve. Il a déjà fait sept étapes, so 
classant, 34 me à l’arrivée à Toulouse, :où 
il arrive 63me. Periucca est plus en arrière 
'au classement général; il est 52me. Le cou­
reur chaux-de-fonhiev'espère bien arriver 
à finir 'a 1 course et à être classé; Aussi se 
ménage-t-il pour les dernières et- formidables 
épreuves- qui restent encore à courir. Il a 
déjà derrière lui plus de 2000 km. La course, 
commencée le 5 juillet, doit prendre fin le 1er 
août. Elle est do 4;417 kil. . ■
Chorales de langue allemande. — La
<t W'estschweizerigçhe, Siinger-Zoitung .>} nous 
apporte dans- son numéro du 21 juillét, lé 
portrait et une biographie de M. Joseph Boo, 
le directeur, idéal. M. Boo est né à Schônen- 
werd (Soléure); sop père, cordonnier et mu­
sicien, avait voulu le former à son image. 
La fatûille Boo vint se fixer à Genève en 
1884. En 1888 M, Joseph Boo succédait à 
M. Stalder, le directeur de la chorale- du 
Grütli; eh 1889 il dirigeait la sèction de chant 
do la société ouvrière allemande. -Ce fut en- 
ëuite le Frohsinn pendant 14 ans, et le Sæn- 
gérbund de Carouge; enfin il est actuelle­
ment directeur du Mænnerchor Vorwærts.
Société Nautique. — Dimanche prochain
25 juillet dés régates' seront données à Ver­
soix; premier départ à 2 h., parcours : Ver* 
soix-Coppet-Lq, Belotte-Versoix pour les 
séries I I  e t III. Lés sérieS A et I  auront : yer- 
sbix-Coppet-Bellerive-VerSqi*. Lundi 26 juil­
let, première journée de la semaine des ré­
gates, campagne Bartholôiii à Versoix.
Tirs militaires. — L’éqolo de tir dés Amis 
du mannequin donnera son dernier tir mi­
litaire le dimanche 28 de 7 h. à midi e t de 
2 h. à 6 h. au Plan-les-Ouates (sur lo podium). 
,£a société offre des conditions les plus avan­
tageuses, pas de frais de passes, 0,05 cts la 
cartoucho : Toufccitoyen peut dès l’âge de 
17 ans. accomplir son tir militaire, dans la 
société, ce qui donne l’avantage de prendre 
part ap tir à prix, ainsi qu’au tir do soi­
xante coups avec prix ot primes, et réparti­
tion des points y  compris le tir obligatoire 
et les passes volontaires' (selon statuts). 
Tout tireur sorti dans deux exercices reçoit 
un magnifique plat en porcelaine, représen­
tan t en dé belles ooulours une vuo de Genève 
avoc l’ile Rousseau.. Les tireurs trouveront 
des. armes à leur disposition. Présentation 
des livrets de sorvice ét do tir indispensable 
pour les miliciens astreints. Le comité invite 
tous ses membres et amis retardataires, a ee 
tir, ayant prévu un nombre suffisant de 
ciblés pour leur permettre d’accomplir leur 
tir sans attendre.
. D’après certains bruits,Cheneval prétendait 
avoir tendu un piège, car au moment où, la  
force armée pénétrait chez lui, il ..prétend. 
pouvoir prouver, qu’il se trouvait à la  monta­
gne de Sommand. - , s ' : .­
Arrestation d’un contrebandier. — M. Altei- 
rac, commissaire de police à Thonon, vient 
d’arrêter au restaurant Hector Picot' le 
nommé Trabichet Victor, âgé de 37 ans, 
contra lequel le juge d’instruction de Gex, a ­
vait lancé un mandat d’amener en. date du 
17 juin dernier, sous l’inculpation de violen­
ces et rebellion envers les agents des douanes.
On se rappelle qu’nne lutte avait ou lieu 
pendant le mois de mai dernier aux environ 
de Bellegarde entre contrebandiers et doua­
niers et où un de ceux-ci trouva la mort et 
deux autres furent gravement blessés. Trabi­
chet, qui reçut une balle dans la cuisse, s’en­
fuit à Thonon pour se faire soigner et demeu­
ra au restaurant Piccot jusqu’au jour de 
son arrestation.
Le docteur qui le soignait n’avait pas 
encore pu extraire la balle. "
Trabichet a été écroué et conduit à Gex 
oti il est à la disposition du Parquet de 
cette ville.
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Arrestation. — La gendarmerie a arrêté 
hier soir jeudi, rue de Lausanne la nommée 
'Löüisa, K., qui après forte absorption d’alcool 
s’était lourdement affaisée sur la chaussée.
Feu de cheminée. — Hier jeudi soir, 
un feu de cheminée s’est déclaré chez Mme 
Mermod, campagne Balavoine, route de 
Troinex. L’extinction du feu a été rapi­
dement effectuée par les pompiers de Troinex.
Fillette blessée. — En jouant hier jeudi, 
dans l’impasse Chypre, Route de Veyrier à 
Carouge, la petite Cécile Sçaramuzzi, s’est 
profondément blessée au pied gauche, én 
tombant sur une plaque de tôle. La fillette 
reçu des soins de M. le Dr Masson, puis 
regagna le * doinicile de ses parents, place 
du Marché numéro 3.
Versoix — La vogue de Versoix aura lieu 
cette année les dimanche et lundi 1 e t 2 août 
sur le quai du Lac Les forains qüi désire­
raient obtenir, un emplacement peuvent 
retenir leur place à  l’avance s’ils veulent 
être favorisés - . ' .
— L’Union Instrumentale de Versoix, sous 
l’habile direction de M J  Lyard, donnera 
samedi Soir 24 juillet, à  9 heures, à Versoix- 
la-Ville (arrêt du tramway) un grand concert 
publie ét gratuit Programme : Le Botednui 
.pas redoublé, Turine; -Fête Printanière, -fan­
taisie, Tessier Le Trouvère, fantaisie, Verdi; 
Carnaval Parisien, marche burlesque, Popo; 
La Fille,.du Tambour Major, .fantaisie, Offen- 
baoh; En diligence* polka caractéristique, 
Jomaux; Sobre-las-Olas, valsé, Rosas; En 
liesse, pas redoublé, Turine
Catholiques romains. — n  s’est constitué a 
Versoix une «  Société Catholique-romaine 
de Versoix dont le'Comité est composê'commë 
suit : MM. Jean Emile Battiez, prêtre,' Louis 
Siméon Berger, adjoint * et. Jean-Baptiste 
Puget, propriétaire. -
. - -V
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CRR ISE  M IN IST É R IE L L E  EN FRANCE
Paris,.22. — M. Fallières a reçu, jeudi ma- 
tii^M. Äntonin Dubost, président du  Sénati 
de son opté,. M. Clemeqçeau a reçu M. Bris- 
son, puis MM, Pichon, Briand^ét'Bartho^, 
Enfin, après avoir Conféré avec M. Clemën 
ceau, M. Briand a regagné le ministère de la 
justice, où .il à  eu une longue çonférence avec 
J\DI. Piehon, Bàrthoü e t Ruau. ' ” .. •- Æ
M^ Léon Bourgeois n’est'pas rentré jeüdi 
matin. On attend sotv-.rëtoijr pour le tràni- 
mencement dé raprës-niidï. '■ . ’
Il se rendra' aussitôt' à  l’Elyseé, où "M: Fai- 
lières lui offrira la succession de M.'‘Clemen­
ceau. Si M. Léon Bourgeois n’^ s t  pas de re­
tour à 4 heures; M Fallières fera'appel à  uns 
autre personnalité; politique. On croit tou­
jours qu’il s’adressera à M.-Aristide Briand.
Berlin, 22. — La Post publie l’appréciation 
suivante sur le  ministère Clemenceau : .
Lés succès remportés pax lui doivent, en 
ce qui concerne la. politique extérieure, être 
qualifiés entièrement à l’honneur de la 
France. ^5 - '
Le Courrier de la bourse ' fait ressortir 
qu’il importe de ne pas" considérer prématuré­
ment. la situation comme ayant un caractère 
inquiétant au point de' vue des relations 
internationales.
Il faut d’autant mièux s’en garder que 
certaines . personnes y seraient peutrêtro 
disposées*’ personnes qui se plaisent à rappe­
ler combien MM. Clemenceau et Pichon 
ont déployé de soin , pour arriver à établir 
progressivement des relations parfaitement 
amicales èntre la France et l’Allemagne. "
La Deutsch^ Tageszeitung croît aussi pou­
voir estimer què la politique; ...extérieure 
française'restera dans la voie que M. Cle­
menceau-lui a, tracée et qu’il n’y a  à s’at-, 
tendre à aucun bouleversement à  ça point 
de vue. . ;-.H .... .- V.
' Rome, 22. —• Le Corriere d’Italia d it :
■'* Les-paroles imprudentes dé M. Clemenceau 
devraient éclairer sur les tendances de la 
politique française. Ce qui peut nous tran­
quilliser à l’égard de nos intérêts, c’est que 
les paroles de M. Clemenceau ont été accueil­
lies par les'protestations de la Chambre; 
mais la chute d’Un homme équivaut-elle 
à  la chute d’une idée? . ' * .
- . P r e m i è r e  é d it iO B  ,ÿ. ; '
CR ISE M IN IST E R IE L L E  F R A N Ç A ISE  v
Paris, 22 '— La Chambre devait se réunir ' ’ 
jeudi après-midi, ruais après une séance da 
quelquës minutes1 pendanf laqueHe la criso " 
ministérielle a fait l’objet de toutes IcS çon- - 
versations, les députés s’en sont remis à leur 
président du soin de les convoquer en cas 
d ’urgence ' • >
Paris, 22 — Le groupe radical et radical 
socialiste de la Chambre s’est réuni jeudi 
après-midi II a. voté à l’unanimité une mo­
tion déclarant que le futur président ,du con­
seil ne devait, être choisi que.dans la majo? 
rité radicale ou radicale socialiste. Dans . 
l’esprit des membres du groupe qui assis.» . , 
taient à la réunion, M Briand, ancien so cia- 
liste et continuant à  se dire socialiste, ne 
peut procéder aux futures élections sans qu’il ’ 
en résulte une gêne pour le. parti radical socia­
liste. M. Dubief, président du groupe, a été 
chargé de faire une démarche auprès de :
M Léon Bourgeois pour le prier instamment ' 
d’accepter la mission de former le nouveau 
cabinet- Mais M Bourgeois n ’est pas arriv b 
comme on l’espérait par l’express de Cologa ; 
de 4 heures.
Paris, 22. — A défaut de'M. Léon Bour 
geois, a.bsent de Paris, M. Fallières a fait 
lait appeler à l’Elysée -M.-Briand à qui il t 
offert ta mission de constituer le nouveai £ • 
cabinet M. Briand a demandé, avant d’accep­
ter cette miision, de consulter quelques pér* - 
sonnalités du parti républicain.-H donnera . 
sa réponse demain matin au président de la 
république.
Paris, 22. — En quittant le ministère de. ' 
l’intérieur, M. A. Briand s’est reiidu au Sénat . , 
où il s’est entretenu pendant une heure aveo .
M. Antonin Dubost. Il a ensuite conféré avéô. 
le président de la Chambre. M, Briand a dér ‘ 
claré à des journalistes que les choses étaient 
au même point qu’à son arrivée. On nomme 
maintenant au Sénat comme devant faire , 
partie de la combinaison, MM. Monis, A. Per? 
rier, Gauthier. M. Pichon conserverait lea 
affaires étrangères. : ‘ ;i " '
Paris, 22 (S). — La manifestation 4  laquelle- " 
s’est livré ,1e groupe radical-soeialistè a pro-- •<' i" 
Voqué de nombreux commentaires. Les îadi* ' 
caux-socialistes se défendent de toute arrière» 
pensée hostile à l’égard de M. Briand, mai; il» ' ’j  
pe veulent pas que l’on puisse.croire dans to 
pays qu’ils capitulent. Ils tiennent à affir* • 
mer que le  par ti radical est .de tous leàp artü  •
Te plus puissant, et yeulent réclamer pour hû^ 
la-part d’influence qui lui revien,t..Les groupe» . , 
de la gauche radicale et de la. gauche démo- . - . 
cratiquo sont .convoqués pour demain. Leur« f s 
mepbres semblent animés ..des memea.„seu« 
timents .que egux du groupe radical-soc»- 
lièt8- , -  .
/VU M AROC y  .. '
- • ‘-Espagne et Maroe .....
Madrid, 22.. (S).— On mande de" Melifià 
à Y Impartial que le général Marina, revem» 
hier à  Melilla des poste? avancés qu'il n’à* 
vait pas quittés depuis le 9 jüilTét, a déclaré 
que la journée de lundi e t  li.n u it du 20 n  
21 ont été les p lu f dures'de la campagrieÿ’ 
depuis le commèneemçnt'idès'^bjifiàtiôhtu 
Le nombre c^ es. indigènîS était de 6.000. . :‘Le '1 ^ neraly"MarinÙ croit que le conflit actuel‘ durera beaucoup plus longtemps . que l’on nijraôÿait'' ' 5 v- '
Madrid, 22.- — On annonce, officiellement ■
■de-Melilla que le3 pertes espagnoles -.actuel«! 
lemeiit connues« pour la^oui*! du 20 au 21<‘ 
sont : un capitaine e t 32 lrômmes tüés,-3oÔ  •
Kciers et- 56-hommes blessés. Plusieurs sol- •• 
data sont en' outre coatusionnés. ,Sj - . .-*■-...
V, . *»' • - ir-.- . » vÂ-.t
. Melilla, 22. Jeudi matin, à 4 heures .... ' 
une légèœ Ifusill^de a été çntehdiiè_prp,v<kj,J> 
iàkn^dcâ ; ‘■}. •'* ‘ - • ? ; .'■fÇrt t'Jiit
. ( V o ip  s u i t e  à  l a  p a g -e  s u i v a n t e , ) . i  
--- --------------;-------------------- r----------- — f
Chronique régionale
Les Incidents de Mieussy. —  Nous avons 
parlé des incidents de Mieussy, où Cheneval
s’était barricadé .
Mercredi matin, Cheneval, que l’on croyait 
toujours barricadé dans son repaire, 6e 
rendait tranquillement au parquet pour 
justifier- de son innocence.
MM. Morel-Frédel, procureur de la  Répu­
blique, et Catis, juge d’instruction l’ont 
longuement interrogé, Cheneval a été mis en 
état d’arrestation.
Puis, MÜ1. Morel-Frédel, procureur de 
la République, Catis, juge d’instmetion, et 
Paulmaz, greffier, avec l’inculpé, se sont 
rendus à Mieussy, où ils vont reconstituer 
la scène du drame • ^  ^ ^  ■« H r-
■■■m
vij:
i ’..-
Congrès de sociologie. — Berne, 22. — Le 
siège présidentiel de la séance de jeudi matin 
était occupé par M. do Roberty.
M. Kovalousky exami ie le rôle de* héros 
xst de la foule dans la solidarité sociale.
Le congrès reçoit ensüite les travaux de 
M. Chapielli sur la solidarité des douleurs 
puis M. le conseiller d’E tat Albert Gobât, 
traite de la solidarité parlementaire. Il 
montre la nécessité de réglementer interna­
tionalement le travail des ouvriers. Il voit 
dans la  xéalité . présente . des germes d’un 
parlement international.
MM. Stein, Fourni; res, NoVikow et Worms 
présentant des observations à la suite de 
cette remarquable communication, qui a 
été accueillie avec, le plus grand in térêt... , 
M. Foùrnières montre la. supériorité, de 
l’association de catégories spéciales^ à but 
défini sur l’association'à activité multiple."
M. Bertolini fait en italien une communi­
cation sur 1e rôle de la femme dans la vio 
publiiuè. “*rt - '
La séance est levée à  midi et demi.
Au banquet de mercredi :oir, une soixan­
taine de personnel s’étaient réunie» au 
Casino. . /  ‘ :
Parmi les toasts, on signale celui de M. le 
professeur Tschirch, celui de l’ambassadeur 
de France, comte d’Aunay, qui est parti le 
soir même pour Paris e t qui, avant son dé­
part, a bu à la belle Suisse.
M. le conseiller nati nal Gobât ,a bu à l’ins­
titu t international de Paris.
M. le professeur Buisson, de Paris, a  fait 
l’éloge de la ville de Berne, qui renferme les ospéranee3 les plus chères des efforts inter­
nationalistes, eto., eto.
Le corps médical ordonne, généra*! 
lenient l’E l i x i r  d e  l 'h - g i n i ^ ,  
]V y rc taM _ co a ti‘e les’ accklèuls du! 
retour d’âge tels que ï  hémorragies,'' 
côiïgésliofis, vertiges, élouue^fëiïts^-,:' 
palpritatious, gastralgies, troubles dir,
gestifs et nerveux. ....  7SH^'
-Ce médicament, pgr son'.âçll,ôÂ(SŒP,’_  . 
le sÿsèiiiè vélnéüx, est égàlèn jenrso^" j 
vera-in contre les varices,.,lés lié m o c i 
roïdes et-Ja phlébite. Envoi gratu it d¥ , 
la brochur-e explicative en é c r iv a n t 
P r o d u i t s  i V y r d a h l ,  3 0 ,  r u e  
d e  L a  R o e h e î ô u c a ü l d ^  P a r i s k , ...
|l’out E lix ir ,s o i-d is a n t  de V ii 'g ^ r  1 
nie,-' né portant pas la' signatiife-da. ', • 
garantie IV y i 'd a l i l ,  est une imitation ._ . . 
ou une contrefaçon de noire produit.1 _
L E S  A B O N N É S
( l o i i l  l ’i i b o n i i o i u e u l  e x p i r e  Ü
3 1  J u i l l e t
i:
î  -‘S
a to u t  p r i é s  d e  l e  r e n o i i v e lo i» ,  
s a n s  r e l i i n l  n l i n  d ’é v i i e v  
I o n i e  I n i c r r n p U o n  d u u s  l e  
r é c c i i l l o i i  d u  J o iM ’M iiI.
COnCERfSa SPECTACIES
Ambassadaurs Music-Hall en tier, cortV. JEAS FtOB, ' célébré ténor. OLIS 
et CARBETA, cntntriqus josglears. Les Adif'os œbsmibi. i l  
Cinéma : ta Yenitil», tlm d’irt. Orth.eompl. Ttiit-tnlt i la sortit.
Toqs Ios soirs à 8 b.
. KiA REVUE) :. •
'avoc : Gfermaine Hu* 
bsr, Ch. Casella, Borlhe B résina. lîeine L s-  
blano, eto. 150 personnes en scène. Diman­
ches e t fêtes, matinées : La Revue, telle que 
le soir. Eu sem aine, tons les jou rs  à 2 h 1/2 
m atinées^gratuites de familles.
. TO US LE S JOURS,
j à 4 h . e t  à 8 h. Vî, granS 
concert symphonique.
F sH IY  V ÎV P S  A 9 heures : Roprésenta- C tlU A ” l l l t S  tio n s ciném atographiques
Vendredi 23 Juillet, à 8 h. 3 /4  
R eprésentation extraordinnire 
L E  C H A H T  D U  C Y G N E
avec M. R acnenet (de la Comédie Française) 
«t Mlle A. Méry.
ALCOOL de  MENTHE
• ';// •\<V. '
ln iiU t«  le s  d ig e s t io n s  p é n ib le s ,  llo isno ia l a  p lu »  »ntue . O çattjfr tc e  e x q n ï
Bros lot, tiraye 18 août Voir prospectus.
